
On recommariilo foiti-Jnciit nu cuhivafour inti-Hij^'ont Je lire ce piécioux

volume. Le cluipitre des foiiuos de clioix, p. ir,H, lui sera tiùs iiUérosPunt

et trùft uiile, f<iutout les dôtailn do la foimc do M. D(.ull•oluiu^'(^ natif ,Io

Fiance et <:-(abl: piùs de Couitray. :Miiis il e-t paitioulii-reiuciit invité à

lire eotie partie de l'ouvra^'e qui a rapp..rt un (K'vil..ppL-ineiit de la profon-

deur et d«i la fertiliti'i du .sol au moyen de prof..nd labour à la eliarruo et A

la b:;ehe, du «oin à rama.s-.cr et ajipliquor l'en;^'rai8, vt do l.i surcc^sion ot

rotation des récoltes. Non seulement il se convaincra q-ie le produit du
rtol le plu.s pauvre eu Canada, du !»ol même qui a été épui.sé par l'excès dea

récoltes ou des aiin^'es de né;,'ligence, peut au nwhis doubler, mai.s il verra

encore, do la manière la plus évidente, les moyens simple» qui peuvent

amener ces résultati.

Pour la commodité du lerteur. on a ajouté au commcneement d.' l'ouvraffe

orij^inal une table des matièrea, et à la fin un index analytique de? princi-

paux sujets qui y sont traités.

WILLIAM HITTTON,

Secrétaire, B. d'A. et des St


